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Pour répondre à ces questions, une approche 
intégrative et interdisciplinaire a été développée. 
La première partie de ce projet consiste à décrire les 
espèces de Botryosphaeriaceae retrouvées dans les 
vignes et dans les forêts. La deuxième partie propose 
d’étudier la structuration des populations pour 
les espèces majoritaires, vis-à-vis notamment de 
l’agrosystème d’origine. Enfin, la dernière partie du 
projet consiste à explorer le niveau de spécialisation 
des espèces-clés à leur hôte, en relation notamment 
au stress hydrique de ces derniers. 

Cette approche a été initiée localement, puisque ces 
champignons ont été intensivement signalés dans 
le Sud-Ouest de la France. Les objectifs de ce projet 
sont d’acquérir des connaissances supplémentaires 
sur l’évolution et la spécialisation des pathogènes 
par rapport à leurs hôtes, et de participer au 
développement de solutions intégratives pour la 
gestion des épidémies de ces pathogènes.
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Les champignons Botryosphaeriaceae sont une 
famille de pathogènes fongiques émergents, pouvant 
affecter de nombreuses espèces ligneuses. Ils sont 
à l’origine de dépérissements, dont la fréquence a 
augmenté de façon alarmante au cours de la dernière 
décennie. La majorité des Botryosphaeriaceae vivent 
à l’intérieur des tissus végétaux (endophytes) et vont 
se développer de manière asymptomatique, une 
partie ou la totalité de leurs cycles de vie. Cependant, 
ils vont pouvoir dans certaines conditions, et 
notamment lorsque l’hôte subit un stress, développer 
des symptômes, se comportant donc comme des 
pathogènes « opportunistes ».  La diversité et la 
distribution de ces pathogènes sont encore peu 
documentées. 

De récentes études suggèrent que certains 
Botryosphaeriaceae se trouvent à la fois dans les 
vignes et dans les forêts. Quelles sont alors les 
espèces de Botryosphaeriaceae affectant ces deux 
agrosystèmes ? La composition en espèces est-elle 
commune à ces deux agrosystèmes ou traduit-elle 
des spécialisations ? 
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« Une originalité de ce projet, 
favorisée par le LabEx COTE, 
est de travailler à l’interface 
de deux écosystèmes 
différents : l’un forestier 
et l’autre viticole, tout en 
développant une approche 
intégrative allant de la 
communauté jusqu’aux 
individus et leurs génomes

L’équipe BodEGA »
Espèces de la famille des Botryosphaeriaceae
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Dans le cadre du changement climatique en cours, les 
refuges climatiques devraient jouer un rôle de plus en 
plus important pour la conservation de la biodiversité. 
L’identification de tels refuges dans le paysage se fait 
généralement à l’aide de mesures et de modèles de 
microclimat à haute résolution spatiale. Cependant, 
prédire la vulnérabilité d’un écosystème sous climat 
plus chaud mais aussi plus sec nécessite de bien 
connaître les mécanismes de prélèvement d’eau par 
les végétaux. 

Des approches isotopiques peuvent être utilisées pour 
identifier et quantifier les réservoirs d’eau utilisés 
par les plantes en prenant avantage des différences 
de composition isotopique de chaque réservoir d’eau 
(pluie, brouillard, sol à différentes profondeurs, nappe) 
et de la préservation partielle dans la cellulose du bois 
du signal d’eau prélevée. 
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Le projet HydroBeech étudie les mécanismes éco-
hydrologiques et éco-physiologiques opérant dans 
une population relictuelle de hêtres (Fagus sylvatica) 
de la vallée du Ciron dans le sud-ouest de la France. 

Des données microclimatiques, génétiques et de 
composition isotopique à haute résolution dans les 
pools d’eau et la cellulose du bois sont combinées avec 
des modèles éco-physiologiques et microclimatiques 
afin de 1) identifier l’effet de la variabilité fine 
du microclimat et des conditions édaphiques sur 
les sources d’eau des hêtres, 2) construire des 
chronologies dendro-isotopiques de cette population, 
3) tester si le fonctionnement hydrologique de ces 
hêtres a une base génétique et 4) prédire les réponses 
de cette population relictuelle face à des changements 
climatique et de gestion forestière et fluviale. Les 
connaissances acquises seront utiles pour prédire la 
résilience de populations relictuelles sous changement 
climatique et développer des stratégies adéquates de 
mitigation. Le projet permettra aussi d’améliorer notre 
compréhension des signaux isotopiques des espèces à 
feuilles caduques, avec des répercussions en dendro-
écologie et dendroclimatologie.©
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Hêtraie de la vallée du Ciron 

Hêtraie de la vallée du Ciron 


